
Bonaventure, 
r é p u b l i q u e 
é d u c a t i v e libertaire 
L M École Bonaventure a fonctionné durant huit 

années, de 1993 à 2001 sur l'île d'Oléron. 
Contre l'idée de l'éducastreur national, de 

l'école capitaliste, de la normalisation culturelle, des 

collectivités d'individus de plus en plus divisés, 
éclatés et émiettés et d'enfants « comprimés ». alors, 
quelques Don Quichotte charentais-es, et sans fron­
tières, ont proposé du rêve, de l'utopie, de l'anar­
chie, de l'apprendre à apprendre, et de « faire rimer 
école et éducation avec liberté, égalité, autoges­
tion... ». 

Ce fut une expérience pédagogique qui permit de 
mettre en actes une république éducative, libertaire, 
laïque et... gratuite, bien sûr. Vingt années plus tard, 
l'histoire de ce lieu de vie est racontée par celles et 
ceux qui l'ont vécue : des mômes, des instits, des 
animateurs, des parents, des inter\ enant es, des 
membres du collectif de soutien, un consultant en 
éducation, des apprenti-es pour un été sur la béton­
nière du chantier, un pénitent agnostique prêt à 
construire un morceau d'utopie, une buveuse de rosé 
frappé, des vidéastes expérimentés... une commis­
sion pédagogique, une autre intimlée « regard exté­
rieur »... une étudiante en psychologie... Tous au 
rendez-vous pour dire comment ils et elles étaient 
venu es, s'étaient investi es, avaient appris et 
partagé dans une chouette ambiance de complicité, 
de rigolades mais aussi d'engueulades. Des regards 
croisés, des instantanés institutionnels, des tranches 
de vie. au sens des choses, c'est-à-dire « gratuité, fî-
nancement social, égalité des salaires, laïcité, pro­
priété collective... ». Et des photos et des textes 
d'enfants appuient les diverses initiatives dans et 
hors les murs comme les séjours aux Marmottes en 
Ariège, les séances de théâtre, le Carnaval de 
Chaucre, la salle de classe, le coin informatique, le 
coin cuisine et le coin des petits, la classe voile... et 
des débats dans différents groupes anarchistes et 
syndicaux et, aussi, en Italie ou en Espagne. 
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Alternative à l'école 
des patrons, des curés et de l'État 

Le livre rappelle aussi les principes de base qui 
ont prévalu pour la vie en commun, avec la Charte, 
les mots-clés et le mode d'emploi. Revenir sur l'his­
toire du projet et présenter l'école comme centre 
d'éducation et de république éducative, aux carac­
téristiques libertaire et anti-autoritaire, et compren­
dre comment Bonaventure s'inscrit dans la lignée 
d'autres expériences comme Cempuis et Paul Robin 
(1880-1894). La Ruche et Sébastien Faure (1904-
1917) ou r Ecole moderne et Francesc Ferrer i Guàr-
dia (1901-1909) ainsi que tout le mouvement 
d'écoles modernes qui suivirent en grand nombre. 
Alors, Bonaventure bénéficie « d'un métissage in­
contestable entre Freinet. les pédagogies institution­
nelles, les lycées expérimentaux, les écoles 
parallèles, les écoles parentales, les républiques 
d'enfants... » 

bouée de violence tombée en désuémde. « Bonaven­
ture a sorti le courant éducationniste de l'ornière 
historique dans laquelle il s'engluait depuis de nom­
breuses années. Cela a permis à un certain nombre 
de militants syndicaux, pédagogiques d'approfondir 
leur recherche quant à la construction d'un sennce 
social d éducation, d'un mouvement populaire ou 
de simplement réfléchir à partir d'un secteur spéci­
fique à l'élaboration d'un véritable service social 
en matière de santé, de transport, d'éducation. » 

Un goût d'anarchie ! 
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Quel bilan vingt années plus tard ? 
Quelques propos : « L'autonomie qui pourrait être 

intéressante à atteindre serait celle qui permettrait 
aux enfants, en tant que classe d'âge aussi bien 
qu 'en tant qu 'individus, de se positionner comme 
des êtres souverains, distincts et hétérodoxes face 
aux adultes qui partagent leur temps et leur es­
pace. » ou « Mettre la non-parole en paroles est un 
apprentissage long et difficile, mais il est toujours 
le bienvenu, créant détente et plaisir dans les rela­
tions. » et comment ne pas évoquer la boîte à râlage 
{grognon) et la boîte à bravos pour la gestion des 
conflits, qui sont utilisées hebdomadairement ! Et la 
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